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– C’est parti !
Kara Davies prit une pause théâtrale. La robe d’été qu’elle essayait scintilla en virevoltant. Malgré le tissu rouge qui faisait ressortir ses tresses dorées et sa peau bronzée, ça ne lui convenait toujours pas. Dans la cabine d’essayage de Mode Atomique, la montagne de robes, jupes et chemisiers ne cessait de grandir.
Les copines de Kara, Heather, Molly et Tiffany, sortirent des cabines voisines pour passer la tête dans la sienne. Elles faisaient leur shopping pour l’évènement le plus important de l’année : le bal du collège qui aurait lieu à la réserve de Ravenswood. Une idée de Kara, évidemment.
– Kara, c’est la millième robe que tu essaies, se plaignit Heather.
– Ce n’est pas du tout ton genre d’hésiter comme ça, nota Tiffany.
– C’est vrai, confirma Kara, pensive.
D’ordinaire, Kara se montrait sûre d’elle, confiante et toujours cool. Elle connaissait tout le monde (son père était le maire de Stonehill), elle était douée à l’école et incroyablement populaire. La reine du collège. En plus, elle ne ménageait pas ses efforts : après les cours, elle gérait la réserve animalière de Ravenswood. Les réservations pour les visites estivales du sanctuaire des animaux étaient complètes des semaines à l’avance, et l’attraction touristique du « manoir hanté » apportait une certaine notoriété à la ville. Pour couronner le tout, très bientôt Ravenswood devait obtenir la qualification officielle de site protégé.
Alors pourquoi Kara se sentait-elle rongée de stress au lieu de bouillonner de joie ?
Elle avait cru qu’un peu de shopping avec ses meilleures copines lui ferait du bien, pourtant elle n’arrivait pas à se débarrasser d’un très mauvais pressentiment. Un pressentiment maléfique…
– Je ne peux pas choisir de robe tant que tu n’as pas choisi la tienne ! geignit Tiffany.
– Pareil ! confirma Molly.
– Je sais bien.
Kara jeta un coup d’œil à son reflet et vit au-delà de sa façade d’adolescente parfaite : la fille qui la regardait dans le miroir cachait un grand secret. Kara était une magicienne, capable de faire de la vraie magie.
Heather, Molly et Tiffany n’avaient jamais rencontré cette Kara-là, et elles ignoraient totalement que la réserve de Ravenswood hébergeait des créatures magiques venues d’un autre monde. Son secret, la jeune fille le partageait avec deux autres personnes : Emily Fletcher et Adriane Charday. Elles aussi avaient été choisies pour devenir magiciennes, protéger la magie et les créatures : une immense responsabilité dont Kara ressentait le poids écrasant.
Un nouveau regard dans le miroir lui révéla ce qui clochait dans cette robe : le col haut dissimulait son pendentif, une pierre de licorne rose, blanche et rouge qui étincelait au bout d’une chaînette d’argent. Elle ne s’en séparait jamais. Le joyau possédait des pouvoirs et symbolisait son lien et sa place dans le monde magique. Elle était l’étoile filante, la pièce maîtresse d’une très ancienne prophétie qui l’avait propulsée dans une quête extraordinaire. Elle avait fait le serment de suivre cette quête, une promesse qui ne l’engageait pas que par des mots.
Elle se représenta Lyra, une grande léoparde ailée à la fourrure orangée brillante tachetée de noir. Elle ne pouvait pas imaginer sa vie sans sa plus fidèle amie, ni sans la multitude d’animaux magiques qui aimaient les magiciennes et dépendaient d’elles. Emily était la guérisseuse de leur trio, Adriane, la guerrière. Kara était l’étoile filante. La plus puissante. Elle devait bien l’admettre. Elle avait été la première à atteindre le Niveau Deux de la magie en se liant avec son paladin, Météore, un étalon de l’élément feu. Elle n’avait pas les aptitudes au combat d’Adriane, ni celles de guérison d’Emily, mais la magie l’aimait, croyait en elle et avait besoin d’elle. Jamais auparavant elle ne s’était autant sentie en accord avec quelque chose de si réel et important. Et après tout, c’était sa destinée, non ?
Les magiciennes avaient été désignées pour retrouver la source de toute la magie : un lieu mythique appelé Avalon.
Au fil du temps, elles avaient appris qu’il existait de nombreux autres mondes dispersés sur un réseau magique. Jadis, la magie s’écoulait depuis son centre : Avalon. Mais depuis qu’Avalon avait mystérieusement disparu, la magie ne circulait plus correctement dans les endroits qui en avaient besoin. Si les magiciennes ne retrouvaient pas rapidement la cité légendaire, le réseau finirait par s’effilocher et disparaîtrait entièrement, emportant avec lui ce qui resterait de magie.
Celui ou celle qui retrouverait Avalon aurait le contrôle d’un nouveau réseau, plus puissant, ainsi que de toute la magie.
Et les magiciennes n’étaient pas les seules à chercher Avalon.
Avec les filaments qui restaient du réseau, la diabolique Arachnée tissait sa propre toile avec les derniers filaments de magie du réseau, devenant chaque jour un peu plus puissante.
Son ancienne alliée, la Magicienne des Ténèbres, mijotait également quelque chose, Kara le sentait. Elle partageait une connexion particulière avec cette monstrueuse femme mi-humaine, mi-animale.
Cette information suffisait à elle seule à lui provoquer des cauchemars. Mais ce qui hantait réellement Kara, c’était surtout l’idée que leur quête puisse échouer à cause d’elle. Pour passer les Portes d’Avalon, les magiciennes avaient besoin de neuf cristaux de puissance. Elles en avaient trouvé cinq, mais, lors d’une crise de colère, Kara en avait brisé un en perdant le contrôle de sa magie.
La jeune fille frissonna. Le destin de tous les mondes du réseau magique, et celui de la Terre elle-même, dépendait de ces neuf cristaux. Pas seulement huit. Et si la quête échouait par sa faute ?
« Reprends-toi », s’intima-t-elle. Le plus important pour l’instant, c’était de retrouver les quatre cristaux manquants. Les magiciennes devaient travailler ensemble pour réussir. Toutefois la guérisseuse, la guerrière et l’étoile filante n’étaient pas vraiment les Trois Mousquetaires, ces derniers temps.
Lors de leur dernière aventure, Kara avait pris une décision sans consulter les autres : elle s’était temporairement emparée de la magie de leur ami Zach. Cet acte avait mis Adriane hors d’elle. Kara avait pourtant utilisé ses pouvoirs d’étoile filante exactement comme elle était censée le faire, et elle avait sauvé des centaines de bébés dragons de mer. En guise de remerciements, ses amis s’étaient tous comportés comme si elle s’était transformée en Dark Vador. Aurait-elle dû rester sans rien faire ? Si elle n’avait pas agi, elle aurait été coupable de n’avoir rien fait. C’était une situation sans issue.
Pourquoi avaient-ils tous tant de mal à croire qu’elle voulait faire le bien ?
Kara avait conscience d’avoir commis des erreurs par le passé. Elle avait trahi plus d’une fois, et elle ne savait pas toujours contrôler sa magie ni quand s’arrêter. L’incident sur Aldenmor l’avait d’ailleurs plus ennuyée qu’elle ne voulait bien l’admettre. Il avait révélé son point faible.
Elle sortit de sa cabine pour s’approcher du grand miroir. Toute sa vie, elle avait jonglé entre ses différentes activités, ses copines, l’école, les pom-pom girls ou encore les stages au bureau du maire, le tout avec succès. Et elle s’arrangeait pour que toute la partie magique de son existence, avec Emily et Adriane, fonctionne aussi. Elle trouvait toujours la force. Quand la bataille finale pour Avalon aurait lieu, l’étoile filante prouverait une bonne fois pour toutes sa valeur. Même si elle devait faire des sacrifices que les autres ne comprenaient pas. Même si elles ne comprenaient pas à quel point c’était difficile d’avoir des secrets pour ses trois plus vieilles amies.
– C’est quoi, le grand secret, Kara ? demanda Tiffany en faisant bouffer ses cheveux devant le miroir.
Kara sortit de sa rêverie.
– Hein ?
– Ton cavalier pour le bal, qui est-ce ?
Le visage de la jeune fille prit la même couleur que sa robe. Ses copines gloussèrent avec un air entendu.
– Je le savais ! couina Molly.
– Chaque fois que tu penses à un garçon mignon, tu es complètement distraite ! ricana Tiffany.
– Allez, crache le morceau ! ordonna Heather. Qui c’est ?
– Vous ne le connaissez pas, les filles.
La déception s’afficha sur leur visage. Elle leur avait toujours parlé de ses béguins, elles avaient même passé des nuits entières à ne discuter que de ça, mais cette fois, c’était différent. Comment leur expliquer que Lorren, le beau gosse qu’elle voulait inviter au bal avait… euh… la peau verte ? Ou qu’il n’était pas à proprement parler un humain, mais un gobelin habitant dans les Royaumes Féériques ?
– Je parie qu’Emily et Adriane le connaissent, souffla Tiffany.
Si seulement elle pouvait leur dire la vérité. Combien de secrets allait-elle encore pouvoir cacher à Molly, Heather et Tiffany sans perdre leur amitié ?
– Bon, il faut que je vous avoue quelque chose…, commença-t-elle.
Une lumière aveuglante flasha dans sa tête.
– Je le savais, ça fait beaucoup trop gnangnan, dit Heather qui inspectait son débardeur à sequins dans la glace.
– Non…, balbutia Kara.
Il y eut un autre flash, dans le miroir cette fois. De minuscules points lumineux formèrent une spirale autour de la taille de Kara jusque dans sa pierre de licorne, faisant battre son cœur à toute allure. Ce n’était pas un appel d’Adriane ni d’Emily, cependant la sensation était similaire. Comme si on essayait de se connecter à sa pierre… ou de s’en servir.
Lyra ! cria-t-elle en pensée.
Qu’y a-t-il ? répondit instantanément la voix de velours de la féline.
Kara secoua la tête en scrutant rapidement les cabines d’essayage. Tout semblait normal. Il n’y avait que ses copines et elle ici.
Euh… Tu fais quoi en ce moment ? demanda-t-elle à Lyra.
J’aide Adriane et Rêveur dans la prairie aux hiboux.
De toute façon, Kara ne pouvait pas faire venir son amie, même en cas de besoin. Les léopards volants et les centres commerciaux ne faisaient pas bon ménage.
– Bref, continua Tiffany qui ne s’était aperçue de rien. Moi, j’achète cette tenue.
– Tiens, tu as changé les piles ? interrogea Molly qui observait la lueur rose émanant de la pierre de licorne.
Kara hocha la tête alors qu’une nouvelle onde lumineuse se mettait à danser dans le miroir.
– Je vais essayer une autre robe, décida Heather.
– Bonne idée ! lança Kara en lui tenant la porte de la cabine.
Woush ! Le miroir du fond disparut, laissant apparaître une vaste étendue d’étoiles. La pierre de Kara brilla, l’attirant vers les lumières.
– Ah ! cria-t-elle en claquant la porte.
Ses copines lui lancèrent un regard curieux.
– Mauvaise cabine ! s’écria-t-elle en poussant ses amies vers la cabine voisine.
En entrouvrant la porte pour jeter un coup d’œil, elle constata qu’ici aussi, les lumières étincelaient dans le miroir. Quelque chose s’était attaché à sa pierre magique et la suivait !
– N’entrez pas là-dedans !
Kara s’arrêta net et claqua la porte au nez d’Heather.
– Mais tu as dit que…
– Décide-toi ! grogna Molly.
Kara verrouilla la porte de l’intérieur.
– Euh, je dois essayer une autre tenue.
– Il faut vraiment que tu arrêtes le café glacé, Kara, grommela Heather.
L’étoile filante se tourna vers le miroir, mais les lumières avaient disparu. En s’approchant, elle s’aperçut que sa peau avait pris une légère teinte verte.
– C’est quoi ce nouveau fond de teint ? grimaça-t-elle.
– Tu es parfaite, lui répondit son reflet.
– Merci, je prends soin de ma peau, fit-elle automatiquement, avant de se figer.
La surface ondula comme de l’eau et, soudain, quelqu’un en sortit !
Kara hurla, dos au mur, mais se détendit immédiatement en découvrant la personne qui venait de sortir du miroir : une belle adolescente gobeline, au teint vert vif et aux cheveux bouclés noirs coupés courts. Sous sa robe de velours d’enchanteresse, elle portait un jean et un haut à volants.
– Salut, prin…
Kara lui plaqua une main sur la bouche.
– Kara, tout va bien là-dedans ? appela Molly depuis l’extérieur.
– Très bien ! J’ai mélangé du rouge avec du violet. Tasha, qu’est-ce que tu fais là ? demanda-t-elle tout bas.
L’enchanteresse gobeline était censée garder les cristaux de puissance que les magiciennes avaient trouvés sur Aldenmor.
Tasha leva l’appareil clignotant qu’elle tenait.
– Il fallait que je vienne rapidement, alors j’ai verrouillé mon pisteur de cristaux sur ta pierre. Ces miroirs sont tellement primitifs.
– Tu ne vois pas où on est ? protesta Kara.
Tasha examina la petite cabine.
– Ce n’est pas ta chambre ?
– Hé, Kara, prévint Heather. On va au rayon chaussures.
– Euh, je viens de me rappeler que je dois filer à Ravenswood, prétendit-elle.
– On vient avec toi ! s’écria Molly, ravie.
– Non !
Sentant le silence troublé de ses copines, Kara passa la tête dehors.
Les trois filles se tenaient devant, bras croisés.
– On croyait que c’était notre journée ! gronda Tiffany. Tu passes tout ton temps avec Emily et Adriane.
– On doit organiser les visites de l’été, mentit-elle le plus naturellement possible. Je vous appelle plus tard. Pour les préparatifs du bal.
– C’est ça, fit Heather, perplexe et vexée, en prenant le bras à Molly et à Tiffany. De toute façon, on commence à avoir l’habitude de faire du shopping sans toi.
Le cœur de Kara se serra en les voyant s’éloigner. Comment allait-elle se rattraper ?
– Oooh, joli !
Tasha virevolta devant le miroir en tenant une robe mauve devant elle.
– Tasha, que se passe-t-il ? demanda Kara.
La gobeline s’arrêta en plein élan.
– J’ai une grande nouvelle !
– Eh bien ?
Tasha montra sur son pisteur une série de lumières clignotantes.
– J’ai trouvé les cristaux de puissance.
– Combien ?
– Tous !

2
Emily Fletcher tapotait avec son stylo sur la table de la bibliothèque en faisant mine de prêter attention à Rae Windor qui parlait… et parlait… et parlait.
– J’aime les matières scientifiques et les maths, et aussi la littérature, et, l’année prochaine, je vais mettre en scène la comédie musicale du lycée. J’espère qu’on fera West Side Story, j’adore ce spectacle, je ferais tout pour jouer Maria ou au moins jouer le premier tuba et…
– C’est super, répondit distraitement Emily en s’apercevant que les filles de leur groupe de travail avaient migré jusqu’à une autre table.
– Tout le monde ne parle que du bal de Ravenswood, poursuivit Rae, mais évidemment, toi, tu sais déjà tout.
Emily se réveilla d’un coup. Merci, Kara, de leur avoir ajouté une surcharge de travail. Elle s’apprêtait à répondre à Rae mais cette dernière était déjà passée à un autre sujet.
– C’est quoi, l’intérêt des gorilles ? demanda-t-elle en jetant un coup d’œil aux livres qu’Emily avait choisis pour son exposé de sciences.
– Eh bien, ce sont des animaux très sociables, extrêmement intelligents et en voie de disparition.
– Tu en connais un rayon sur les animaux !
– Ma mère est vétérinaire, lui rappela Emily.
– On devrait te décerner une récompense spéciale pour ton travail à la réserve.
Emily se recula dans sa chaise en observant Rae avec prudence.
– Je croyais que tu n’aimais pas Ravenswood.
Rae grimaça.
– Tout le monde travaille là-bas, maintenant. Enfin, tu sais, Molly, Tiffany et Heather. Même ma tante Beasley ne la trouve plus si nulle que ça.
– Ça, c’est nouveau.
Beasley Windor était une conseillère municipale particulièrement hautaine et cassante. Pour une raison qui leur échappait, elle avait toujours été contre l’existence de la réserve.
– Elle dit qu’elle est magique, chuchota Rae sur le ton de la confidence.
– Hein ? lâcha Emily.
– Chuuut ! firent quelques élèves dans la bibliothèque.
– Tu sais… spéciale.
Pour être spéciale, la réserve était spéciale. Emily effleura la pierre arc-en-ciel de son bracelet d’argent, l’unique détail trahissant son autre vie.
– Tu crois que je pourrais y travailler, moi aussi ? demanda timidement Rae. Avec tous les animaux mignons, comme ton furet ?
– Bien sûr, Rae.
Emily regarda la pile de livres devant elle. Ses recherches sur les habitats naturels détruits par la civilisation commençaient à lui donner le tournis.
Elle songea à Ravenswood. Que se passerait-il si Adriane, Kara et elle n’étaient plus là pour protéger la réserve ? Les animaux et la magie s’éteindraient-ils, comme les léopards des neiges, les pandas géants, ou même les éléphants ? Ils pourraient bien tous disparaître bientôt… et pour toujours !
Sur Terre comme sur le réseau magique, les mondes entraient en collision. Les derniers représentants des grands animaux avaient besoin d’espaces sauvages pour survivre, mais le monde des humains continuait de grandir sans cesse, consumant toutes les ressources naturelles de la planète. Pas besoin d’être un génie pour savoir qui gagnerait.
Kara entendait la voix de Marina, la Magimentaire de l’eau, en boucle dans sa tête. Le réseau a presque disparu. Vous êtes notre dernier espoir, les dernières magiciennes.
Une peur familière s’agita au creux de l’estomac de la jeune fille en songeant à Aldenmor, à sa précieuse magie, source vitale de tant de créatures et d’animaux, menacée par les forces obscures qui ne cessaient de gagner du terrain. Emily et ses amies avaient été choisies pour protéger la magie afin qu’Aldenmor et les autres mondes du réseau survivent. Mais pour combien de temps ?
Kara était de la lignée de la reine des fées. Pas étonnant qu’elle soit devenue l’étoile filante. Sa magie d’une puissance incroyable faisait briller tous ceux qui l’entouraient. Adriane avait des gènes de guerrière en elle. Cette fille n’avait peur de rien. Emily n’avait jamais rencontré personne capable de surmonter autant de drames pour continuer à se battre.
Quant à elle, la guérisseuse, elle avait finalement réussi à comprendre son pouvoir. Un mois plus tôt, elle avait vécu une aventure à Aldenmor et atteint le Niveau Deux de la magie en se liant avec un magnifique paladin licorne répondant au nom d’Indigo. Indi avait été créé à partir du Cœur d’Avalon, l’unique cristal de puissance vivant. Emily avait appris à voir les couleurs et les motifs de la magie, un don que ni Adriane ni même Kara ne possédaient. L’image d’une onde bleue et verte lui passant par la tête la fit rougir. C’était l’aura magique de son nouvel ami, un garçon ondin très mignon, appelé Marlin. Il entraînait les autres jeunes ondins et leurs dragons de mer sur Aldenmor, et rapportait régulièrement leurs progrès à Emily.
Tout ce que les magiciennes avaient accompli serait vain si l’Arachnée et la Magicienne des Ténèbres trouvaient Avalon avant elles. Emily aurait un rôle clé à jouer dans le sauvetage du réseau magique, quelque chose qui l’enthousiasmait autant qu’il la terrifiait. C’était à elle de soigner le réseau, en faisant usage de son nouveau talent pour tisser la magie. Elle avait une chance de protéger des milliers d’animaux, de s’assurer de l’équilibre et de la solidité de l’ordre naturel. C’était une immense responsabilité. Et si elle échouait ?
Au moins, elle savait où aller une fois qu’elles auraient rassemblé tous les cristaux de puissance. Le Cœur d’Avalon demeurait sur une île perdue. Il guiderait les magiciennes aux Portes d’Avalon. Mais qu’était Avalon ? Personne jusqu’ici, être humain ou magique, bon ou mauvais, n’avait été capable de leur fournir la moindre information sur le berceau mystérieux de la magie, ni sur ce qu’elles étaient censées faire une fois là-bas.
Emily avait l’impression de ramer sans aller nulle part. Si la situation n’évoluait pas rapidement, elle allait exploser.
– Wahou, c’est cool ! s’exclama Rae en désignant le poignet de la guérisseuse.
Emily sursauta. Sa pierre en forme de cœur luisait !
– Ça réagit à la lumière, prétendit-elle en cachant sa main sous le bureau.
Un rapide coup d’œil l’informa que sa pierre avait repris son aspect normal. Encore une fausse alerte. Depuis quelque temps, sa pierre se conduisait bizarrement. Qu’elle soit assise en classe, à la clinique vétérinaire en train d’aider sa mère, ou simplement occupée à prendre son petit-déjeuner, une sensation inquiétante l’envahissait sans prévenir, comme si quelque chose tentait de se connecter à elle. Cela disparaissait en général aussi rapidement que c’était apparu.
Elle aurait pu demander à Kara et à Adriane si leurs pierres agissaient de la sorte après avoir atteint le Niveau Deux, mais ces derniers temps, leurs relations avaient été plutôt tendues. Kara et Adriane gardaient leurs distances depuis leur dispute sur Aldenmor, et Emily avait refusé de se retrouver une fois de plus prise entre deux feux.
Lasse, Emily repensa à ce problème récurrent : Kara et Adriane étaient comme le jour et la nuit. Leurs magies ne fonctionnaient pas ensemble sans Emily pour faire tampon. Si seulement elles avaient pu mettre leurs différences de côté pour le bien de Ravenswood.
– Je vais chercher un livre, déclara-t-elle en se levant.
Lorsqu’elle arriva au bout d’un long rayon, le néon du plafond flasha avant de baisser sa luminosité en vrombissant, projetant des ombres vacillantes sur le sol. Emily scruta nerveusement l’allée.
– Il y a quelqu’un ? murmura-t-elle.
Tout semblait désert.
Sa pierre n’émettait aucun avertissement. Normalement, elle la préviendrait en cas de danger.
« Du calme », s’intima Emily.
Se tournant vers les livres, elle chercha le dernier titre de sa liste. Elle le trouva perché sur une étagère du haut et l’attrapa en se hissant sur la pointe des pieds.
– Je t’ai eu !
Elle tira le volume… et se figea. Deux yeux rougeoyants l’observaient dans l’espace vide.
Emily bondit en arrière en lâchant son livre. Les yeux disparurent… mais la créature se précipita dans le rayon, droit sur elle !
Paniquée, la jeune fille trébucha et tomba par terre.
– Sorcière ! cria le monstre, dressé au-dessus d’elle.
Son corps ressemblait à celui d’un ours. Il était couvert d’une fourrure rêche et noire. Ses yeux rouges luisaient et son long museau se terminait par des crocs effilés. Il portait un cordon de cuir décoré de plumes jaunes et bleues autour de son cou épais. Il y avait pire que son aspect, cependant : une magie sombre émanait de cette créature. Emily tressaillit sous la puissance du halo rouge sang qui l’entourait.
– N’approche pas ! ordonna-t-elle en levant sa pierre.
La créature s’arrêta à quelques pas en baissant ses énormes bras.
– Je suis venu à toi.
– Qui es-tu ? Comment es-tu arrivé ici ?
– J’ai entendu ton appel, sorcière.
Emily se leva tant bien que mal. Cette créature n’était pas la première à la qualifier de sorcière. Les sirènes des profondeurs d’Aldenmor lui avaient dit la même chose.
– Je ne comprends pas. Comment es-tu arrivé jusqu’ici ? répéta-t-elle.
– Le passage mène à toi.
– Quel passage ?
La créature pointa son museau vers le mur du fond. Derrière la porte réservée au personnel luisait une lumière violette. Comment un passage avait-il pu s’ouvrir ici ? Seules certaines créatures féériques comme les licornes étaient capables de les faire apparaître à volonté.
– Emily, tu veux aller manger une glace ?
Rae entra dans le rayon et s’arrêta net.
Le monstre fit volte-face en grognant et chargea en direction de la fille sans défense, toutes griffes dehors.
– Non ! cria Emily.
La lumière turquoise jaillit de sa pierre pour envelopper Rae et la créature, qui se figèrent sans pouvoir crier.
– Laisse-la tranquille, ordonna la magicienne en se postant lentement entre elles.
La magie de la bête perça celle de la pierre arc-en-ciel, mais elle lui obéit toutefois et recula en rétractant ses griffes.
– C’est un monstre de Ravenswood ! gémit Rae. Je ne veux pas être dévorée !
– Je descends d’une longue lignée de guerriers sans peur, cracha la créature. Je ne mange pas les enfants.
Rae sembla se détendre légèrement.
– Mais je pourrais faire une exception…
Rae hoqueta.
– Silence !
Emily agita le poignet pour lancer une onde sur Rae qui se pétrifia, bouche ouverte, sans un bruit.
Il s’était produit exactement ce qu’elle craignait ! Deux mondes étaient entrés en collision… et au milieu de la bibliothèque du collège avec ça !
Un courant d’air violent ouvrit la porte du personnel, révélant le passage magique.
La créature posa ses yeux rouges sur Emily.
– Tu dois venir avec moi.
La jeune fille sentit son cœur battre la chamade. Il fallait qu’elle se débarrasse de cette chose et le passage commençait à se refermer !
Elle lança des filaments magiques.
– Pense à l’endroit le plus éloigné que tu connaisses !
La bête fronça son visage hideux.
– La fin du Monde…
– Vas-y, tout de suite ! ordonna Emily.
Elle sentit la volonté féroce du monstre tester la force de son sortilège. Mais les pouvoirs de la magicienne étaient trop forts pour lui.
– Comme tu voudras.
Il plongea dans le passage qui se referma et disparut avec une dernière bourrasque de vent glacial.
Rae ouvrait de grands yeux, stupéfaite.
« Que faire ? » se demanda Emily. Comment lui expliquer cette scène rationnellement ? Elle passa une main dans ses boucles acajou en souhaitant que Rae n’ait jamais vu la créature. En réponse, sa pierre s’anima.
Elle y jeta un coup d’œil, puis à la jeune fille toujours pétrifiée.
Elle se concentra pour atteindre les pensées de Rae. Des images aléatoires lui apparurent… un déjeuner à la cafétéria, un entraînement de foot, une session d’orchestre, l’arrivée à la bibliothèque… Repoussant les souvenirs sans importance qu’elle rencontrait dans la tête de Rae, elle se focalisa sur celui du monstre.
Elle avait découvert cette ruse sur Aldenmor, et bien qu’elle se sente mal à l’aise à l’idée de s’en servir, elle n’avait pas le choix.
– Tu n’as rien vu d’inhabituel, dit-elle en jetant une lueur verte sur le visage de Rae.
– Ravens…
Rae s’interrompit en pleine phrase, bouche bée, yeux vitreux.
– Tu as passé un après-midi parfaitement normal.
– … wood… parfaitement normal.
Sa camarade s’écroula contre l’étagère.
Emily sentit le souvenir s’échapper de la mémoire de Rae comme de la fumée puis disparaître complètement. Main tremblante, elle baissa sa pierre.
Rae se releva, perplexe. Elle cligna des yeux en voyant Emily comme si elle la croisait pour la première fois de la journée.
– Salut, Em, ça va ?
– Je dois y aller.
La guérisseuse fit demi-tour et prit la fuite en attrapant son sac au passage.
Le cœur battant, elle prit plusieurs grandes inspirations pour se calmer. Elle n’avait pas le choix, elle était obligée d’envoûter Rae, non ? S’insinuer dans son esprit l’avait terrifiée, mais plus important : un monstre avait ouvert un passage au milieu de la bibliothèque. D’autres pouvaient très bien apparaître n’importe où dans Stonehill sans prévenir. Elle se précipita jusqu’à son vélo et démarra en trombe, sa pierre brillant d’un éclat lugubre au soleil.
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